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Résumé 
 
Quand on pense aux liens possibles entre le génocide rwandais de 1994 et les statistiques, la 
première chose qui vient à l’esprit c’est le débat entre les divers groupes concernant le nombre de 
victimes. Un débat qui laisse vaciller le nombre de morts entre 800000 et 1,5 million.  La majeure 
partie de la littérature qui traite ce sujet se limite, la plupart du temps, à reprendre et à reproduire 
ces chiffres.  Très peu de chercheurs se sont demandé si le recensement, qui est une activité 
statistique majeure, pouvait être lié, d’une façon ou d’une autre, avec le génocide.  On peut 
compter sur les doigts les rares qui se sont particulièrement intéressés à cette question. 
Cependant, ils ne se sont pas demandés quels autres effets (autre que les objectifs administratifs 
coloniaux) ces pratiques statistiques pouvaient bien avoir dans la société rwandaise.  
 
Ce travail tentera donc de combler ce « vide » dans la littérature en montrant les liens non 
causaux mais tangibles, entre les pratiques statistiques (introduites au Rwanda par les puissances 
coloniales au début du XXe siècle) et le génocide de 1994. 


